
Le partenariat du Fonds mondial :  
20 ans d’impact 
 Le partenariat du Fonds mondial a été créé il y a 20 ans pour 

lutter contre les épidémies les plus meurtrières du monde. 

 Nous sommes un partenariat unique en son genre, actif 
dans plus de 100 pays, réunissant les communautés, 
la société civile, les gouvernements, les partenaires de 
développement et techniques et le secteur privé. 

 Ensemble, nous avons sauvé 44 millions de vies et réduit 
de près de moitié le taux de mortalité combiné des trois 
maladies. 

 Nous avons prouvé qu’avec la science, du financement et 
une collaboration efficace à l’échelle mondiale accordant 
une place centrale aux communautés, il était possible de 
faire reculer les maladies les plus redoutables. 

Les répercussions du COVID-19 sur les 
programmes de lutte contre le VIH, la 
tuberculose et le paludisme 
 En 2022, le monde est confronté à des défis sanitaires 

sans précédent. De nouvelles pandémies comme le 
COVID-19, le changement climatique et une résurgence 
des conflits multiplient les risques pour la santé chez les 
populations les plus vulnérables. 

 Même avant l’apparition du COVID-19, nous ne progressions 
pas à un rythme assez soutenu pour mettre fin aux 
épidémies de VIH, de tuberculose et de paludisme d’ici 
2030 – l’un des Objectifs de développement durable.

 La pandémie de COVID-19 nous a fait dévier encore 
davantage de notre trajectoire. Les services essentiels de 
dépistage, de traitement et de prévention du VIH, de la 
tuberculose et du paludisme se sont détériorés. Pire encore, 
on déplore une hausse du nombre de décès imputables à la 
tuberculose et au paludisme. 

 Mais le partenariat du Fonds mondial a orchestré une 
riposte. Les laboratoires, les agents de santé, les systèmes 
communautaires et les systèmes de surveillance mis 
en place dans les pays pour la lutte contre le VIH, la 
tuberculose et le paludisme ont été la pierre d’assise de  
la riposte au COVID-19. 

 Ensemble, nous avons évité le scénario catastrophe. Avec 
une injection de plus de 4,2 milliards de dollars US en fonds 
d’urgence distribués par le dispositif de riposte au COVID-19 
du Fonds mondial, les communautés et les systèmes de 
santé ont mis sur pied des solutions novatrices pour assurer 
la continuité des programmes vitaux de lutte contre le VIH, la 
tuberculose et le paludisme, tout en ripostant au COVID-19. 

Notre nouvelle stratégie : « Combattre les 
pandémies et bâtir un monde plus sain et plus 
équitable »
 Notre nouvelle stratégie place les personnes et les communautés 

au cœur de la lutte contre le VIH, la tuberculose et le paludisme. 

 Pour mettre fin aux menaces pour la santé publique que 
représentent le VIH, la tuberculose et le paludisme d’ici 
2030, nous devons progresser plus rapidement vers la 
couverture sanitaire universelle. Cet impératif demandera 
davantage d’investissements dans des systèmes 
résistants et pérennes pour la santé, une mobilisation  
et un leadership accrus des communautés  
touchées et une opposition plus ferme aux  
iniquités en matière de santé, aux obstacles liés  
aux droits humains et aux inégalités de genre. 

 Les systèmes de santé inclusifs et les  
réseaux communautaires sont les moyens  
les plus efficaces de lutter contre le VIH, la 
tuberculose et le paludisme et de renforcer  
la sécurité sanitaire mondiale. 

 Le partenariat du Fonds mondial est 
en excellente position pour aider 
les pays à concevoir et à mettre en 
œuvre des programmes qui,  
simultanément, luttent contre  
le VIH, la tuberculose  
et le paludisme et  
contribuent à la 
préparation aux 
pandémies  
futures. 

La mobilisation d’une somme d’au moins 18 milliards de dollars US au terme de la septième 
reconstitution des ressources du Fonds mondial permettrait de sauver 20 millions de vies, 
de réduire le taux de mortalité du VIH, de la tuberculose et du paludisme de 64 % et de 
bâtir un monde plus sain et plus équitable. 
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Pour remettre sur les rails la lutte contre le VIH, la tuberculose et le paludisme, bâtir des systèmes résistants et pérennes pour 
la santé et renforcer la sécurité sanitaire mondiale, nous devons recueillir au moins 18 milliards de dollars US à l’occasion de la 
septième reconstitution des ressources. 

Avec un investissement d’au moins 18 milliards de dollars US,  
le partenariat du Fonds mondial pourrait :

Aider à remettre le monde 
sur la bonne voie pour mettre 
fin aux épidémies de sida, de 
tuberculose et de paludisme : 

Accélérer le progrès vers le troisième Objectif de 
développement durable et la couverture sanitaire 
universelle, et renforcer la préparation aux 
pandémies : 

Le Fonds mondial a besoin de 18 milliards de dollars US 

À propos du Fonds mondial
Le Fonds mondial investit plus de 4 milliards de dollars US chaque année pour combattre le VIH, la tuberculose et le paludisme,  
et pour garantir à tous un avenir plus sain, plus sûr et plus équitable. Nous mobilisons la communauté internationale dans la  
recherche de solutions ayant le plus d’impact, dans le but de les mettre en œuvre à l’échelle mondiale. Nous obtenons des résultats.  
Ensemble, nous avons sauvé 44 millions de vies. Nous ne nous arrêterons pas tant que le travail ne sera pas terminé.

 Sauver 20 millions de vies et 
abaisser de 64 % le taux de mortalité 
combiné.

 Abaisser le nombre de décès 
combiné à 950 000 en 2026, contre 
2,4 millions en 2020 et 4 millions  
en 2005. 

 Éviter plus de 450 millions 
d’infections ou de cas, en réduisant 
de 58 % le taux d’incidence combiné.

 Jouer un rôle de catalyseur pour porter 
les investissements nationaux dans la 
santé à 59 milliards de dollars US par le 
truchement d’exigences de cofinancement 
et d’un appui technique au financement de 
la santé, dans le but d’assurer la pérennité 
des systèmes de santé. 

 Renforcer les systèmes pour la santé et la 
préparation aux pandémies en investissant 
environ 6 milliards de dollars US pour 
soutenir les agents de santé ; renforcer les 
laboratoires, les outils de diagnostic, les 
chaînes d’approvisionnement, les systèmes 
d’information et les systèmes financiers ; 
lutter contre la résistance aux antimicrobiens, 
y compris la tuberculose pharmacorésistante ;  
renforcer les systèmes communautaires et 
accélérer la transition vers des modèles de 
soins individualisés et centrés sur le patient. 

 Réduire les inégalités dans les 
services de santé en levant les 
obstacles liés au genre et aux droits 
humains qui entravent l’accès aux 
services. Par une collaboration 
avec les partenaires, notamment la 
société civile et les communautés 
touchées, nous établirons des 
systèmes de santé ouverts à tous, 
qui ne laissent personne de côté. 

 Réduire les inégalités liées à 
l’espérance de vie (lorsque les 
personnes vivant dans les pays à 
revenu faible ont une espérance de 
vie beaucoup plus courte que celles 
vivant dans les pays à revenu élevé) 
de 9 % d’ici 2026. 

La septième reconstitution 
des ressources du Fonds 
mondial est l’occasion pour la 
communauté internationale de 
renouveler son engagement à 
protéger tout le monde, partout, 
des maladies infectieuses les 
plus meurtrières. L’heure est 
venue de lutter pour ce qui 
compte. 
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Nous n’avons pas les 
moyens d’échouer 
 La cible de la septième reconstitution 

des ressources – au moins 18 milliards de 
dollars US – est le strict minimum requis 
pour remettre la lutte contre le VIH, 
la tuberculose et le paludisme sur 
la voie du succès et pour mieux 
prémunir le monde contre les 
menaces futures. 

 Le coût économique d’une 
lutte contre les trois maladies 
qui s’éternise dépasse 
largement les investissements 
supplémentaires requis pour 
y mettre fin. Les impératifs 
en matière de droits humains, 
de genre et d’équité soulignent 
à grands traits l’urgence de ces 
investissements. Des millions de vies 
seront perdues si nous n’augmentons 
pas nos investissements. 


